Le vin à travers la littérature
La littérature à travers le vin...
du 16ième au 21ième siècle
extraits suggérés par Voyage aux pays du vin : histoire, anthologie, dictionnaire. Paris : Robert Laffont, 2007.
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Rabelais, François (1494-1553)
Gargantua, Prologue

QUESTION : Dans cet extrait, quelle est l’importance du vin pour le narrateur ? Pourquoi est-ce qu’il le préfère à l’huile ?
En français moderne :

Buveurs très illustres, et vous, vérolés1 très précieux (car à vous, non à autres, sont dédiés mes écrits). [...]

Si vous ne le croyez pas, pour quelle raison n'adopteriez-vous pas la même attitude vis-à-vis de ces joyeuses et nouvelles chroniques, sachant que quand je les dictais je n'y pensais pas plus que vous qui, peut-être, étiez comme moi en train de boire ? Car pour composer ce livre seigneurial, je n'ai jamais perdu ni passé autre temps que celui consacré à me refaire, c'est-à-dire à boire et à manger. Aussi est-ce la juste heure d'écrire ces hautes matières et sciences profondes, comme savait bien le faire Homère, paragon de tous les philologues, et Ennius, père des poètes latins, ainsi qu'en témoigne Horace2, quoiqu'un malotru3 ait dit que ses carmes4 sentaient plus le vin que l'huile5. Autant en dit un tirelupin6 de mes livres; mais bren7 pour lui ! L'odeur du vin, ô combien plus est friand, riant, priant, plus céleste et délicieux que [celui8] d'huile ! Et je prendrai autant à gloire qu'on dise de moi que j'ai plus dépensé en vin qu'en huile, que le fit Demosthène9, quand on disait de lui qu'il dépensait plus en huile qu'en vin. Pour moi, c'est un honneur et une gloire que d'être dit et réputé bon gaultier10 et bon compagnon, et avec ce nom je suis bien venu en toutes bonnes compagnies de pantagruélistes11.

1 vérolé = (du vieux français) qui a la syphilis

2 Horace = poète latin (65-8 av. J-C.)
3 un malotru = (du vieux français) Personne sans éducation, de manières grossières
4 des carmes = des vers (m.) = des lignes d’un poème ;  « verses »
5  vin et huile : références à une vie passée à boire du vin et à une vie passée à travailler (à la lumière d’une lampe à l’huile)
6 un tirelupin/turlupin = (du vieux français) un acteur comique, un homme qui fait de basses plaisanteries
7 le bren = (du vieux français) l’excrément
8 l’odeur = notez que les adjectifs ici sont au masculin, mais en français moderne « odeur » est féminin.
9 Demosthène = homme politique et orateur grec (384-322 av. J-C.)

10 un gaultier = (du vieux français) un bon garçon

11 un pantagruéliste : (Pantagruel = le fils de Gargantua qui aimait beaucoup la vie) ; un bon vivant 

Pour vous donner une idée de la version originale en ancien français !!:

Beuveurs très illustres, et vous, Vérolez très précieux, - car à vous, non à aultres, sont dédiez mes escriptz, [...]

Si ne le croiez, quelle cause est pourquoy autant n'en ferez de ces joyeuses et nouvelles chronicques, combien que , les dictans, n'y pensasse en plus que vous, qui par adventure beviez comme moy? ....
complete texte available online at : http://abu.cnam.fr/cgi-bin/donner?gargantua2
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Molière, Jean-Baptiste Poquelin (1622-1673)

Le Bourgeois gentilhomme, acte IV, scène I

QUESTION : Comment est-ce que Molière utilise le vin pour parler de l’amour ? Quelles images ou métaphores emploie-t-il ?

Un petit doigt, Philis, pour commencer le tour ;

Ah ! qu'un verre en vos mains a d'agréables charmes !

Vous et le vin, vous vous prêtez des armes1,

Et je sens pour tous deux redoubler mon amour :

Entre lui, vous et moi, jurons2, jurons, ma belle,

Une ardeur éternelle.

Qu'en mouillant votre bouche il en reçoit d'attraits,

Et que l'on voit par lui votre bouche embellie !

Ah ! l'un de l'autre ils me donnent envie,

Et de vous et de lui je m'enivre à longs traits :

Entre lui, vous et moi, jurons, jurons, ma belle,

Une ardeur éternelle.

1 prêter des armes = (ici) donner du pouvoir/des forces à l’autre
2 jurer = « to swear »

complete text available online at : http://www.toutmoliere.net/oeuvres/bourgeois/index.html
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Pannard, Charles-François (1694-1765)

Poèmes
QUESTION : Quels sont les différents effets du vin décrits dans ce poème ?

La bouteille
Que mon

Flacon

Me semble bon ;

Sans lui

L'ennui

Me nuit,

Me suit,

Je sens

Mes sens,

Mourants,

Pesants.

Quand je le tiens

Dieu que je suis bien !

Que son aspect est agréable !

Que je fais cas de ses divers présents !

C'est de son sein fécond et de ses heureux flancs

Que coule ce nectar si doux, si délectable,

Qui rend dans les esprits tous les cœurs satisfaits,

Cher objet de mes vœux tu fais toute ma gloire,

Tant que mon cœur vivra de tes charmants bienfaits

Il saura conserver la fidèle mémoire.

Ma muse à te louer se consacre à jamais,

Tantôt dans un caveau, tantôt sous une treille,

Répétera cent fois cette aimable chanson :

Règne sans fin ma charmante bouteille

Règne sans cesse mon cher flacon.

*

available in “Amusemena philologiques: ou, Variétés en tous genres » on http://books.google.com
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Brillat-Savarin, Anthelme (1755-1826)
Physiologie du goût, Méditation ix,

« Des boissons », « Boissons fortes. 53 »
QUESTION : Quel est le rapport ici entre le vin et la saveur/le goût (« taste »)?
Le vin, la plus aimable des boissons, soit qu'on le doive à Noé1 qui planta la vigne, soit qu'on le doive à Bacchus2 qui a exprimé le jus du raisin, date de l'enfance du monde [...].

On a bu et chanté le vin pendant bien des siècles, avant de se douter qu'il fût possible d'en extraire la partie spiritueuse, qui en fait la force, mais les Arabes nous ayant appris l'art de la distillation, qu'ils avaient inventé pour extraire le parfum des fleurs, et surtout de la rose, tant célébrée dans leurs écrits, on commença à croire qu'il était possible de découvrir dans le vin la cause de l'exaltation de saveur, qui donne au goût une excitation si particulière [...].

1 Noé = personnage de la Bible qui fait construire une arche avant le déluge. 
2 Bacchus = équivalent romain du dieu grec Dionysos ; dieu du vin et de l’ivresse (« intoxication »)
complete text available from the Project Gutenberg at : http://www.gutenberg.org/etext/22741
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Apollinaire, Guillaume (1880-1918)

Alcools

QUESTION : Quels sont les thèmes principaux de ce poème ? Comment interprétez-vous la fin - mon verre s’est brisé comme un éclat de verre ? 
Notez que le mot « verre » (« glass »)  rime avec le mot « vers » (« line » d’un poème).

Notez aussi que le mot « verre » est une anagramme du mot « rêve ». 

NUIT RHENANE

Mon verre est plein d'un vin trembleur comme une flamme

Écoutez la chanson lente d'un batelier

Qui raconte avoir vu sous la lune sept femmes

Tordre leurs cheveux verts et longs jusqu'à leurs pieds

Debout chantez plus haut en dansant une ronde

Que je n'entende plus le chant du batelier

Et mettez près de moi toutes les filles blondes

Au regard immobile aux nattes repliées

Le Rhin le Rhin est ivre où les vignes se mirent

Tout l'or des nuits tombe en tremblant s'y refléter

La voix chante toujours à en râle-mourir1
Ces fées aux cheveux verts qui incantent2 l'été

Mon verre s'est brisé comme un éclat de rire

1 râle-mourrir : (mot inventé par le poète) = râle (bruit rauque - « hoarse sound »,  « groan ») + à en mourir  (« to die from it »)
2 incanter = enchanter

complete text available from the Project Gutenburg at : http://www.gutenberg.org/etext/15462
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Saint-Exupéry, Antoine de (1900-1944)

Le Petit Prince, chapitre XII

QUESTION : Quels mots et expressions sont employés dans cet extrait pour accentuer le sentiment de mélancolie ?

La planète suivante était habitée par un buveur. Cette visite fut très courte, mais elle plongea le petit prince dans une grande mélancolie : Que fais-tu là ? dit-il au buveur, qu'il trouva installé en silence devant une collection de bouteilles vides et une collection de bouteilles pleines.

— Je bois, répondit le buveur, d'un air lugubre.

— Pourquoi bois-tu ? lui demanda le petit prince. Pour oublier, répondit le buveur.

— Pour oublier quoi ? s'enquit1 le petit prince qui déjà le plaignait.

— Pour oublier que j'ai honte, avoua le buveur en baissant la tête.

— Honte de quoi ? s'informa le petit prince qui désirait le secourir.

— Honte de boire ! acheva le buveur qui s'enferma définitivement dans le silence.

Et le petit prince s'en fut, perplexe.

Les grandes personnes sont décidément très très bizarres, se disait-il en lui-même durant le voyage.

1 s’enquérir = s’informer
complete text available online at : http://www.wikilivres.info but may be under copyright in the U.S.
for purchase: available in French from amazon.com
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Pennac, Daniel (1944- )

Monsieur Malaussène
QUESTION :  Pourquoi est-ce que Benjamin dit avoir « regretté de ne pas savoir bouger les oreilles » ? Que veut dire Julie quand elle dit « Regarde-le au moins si ton palais est sourd ! » ?
J'ai fait tourner le vin dans mon verre, humé un long coup, gargouillé et mâchonné, tout comme je l'avais vu faire. Puis j'ai levé la tête, froncé les sourcils..., regretté de ne pas savoir bouger les oreilles. Finalement, j'ai dit :

— Pas dégueulasse. Julie me singeait :

— Pas dégueulasse...

Toute son amoureuse pitié dans cette imitation... un zeste de mépris... Et le monstrueux iceberg de sa connaissance, barbotant dans ce cocktail.   .

— Le vin d'Irancy, Benjamin, est beaucoup mieux que « pas dégueulasse ». C'est un rouge de haute tenue et de longue garde. Celui qui se désole dans ton verre est issu d'un cépage en voie de disparition, aussi rare qu'une baleine dans les eaux territoriales japonaises : un tressot1, mon chéri, et d'une année exceptionnelle : 1961 ! Un vin de vigueur et de belle robe ! Regarde-le au moins si ton palais est sourd ! [...]

L'auberge était une image d'auberge, la chambre était lambrissée de bois brut, le lit recouvert d'un édredon de grand-mère, la fenêtre ouverte sur le mauve couchant d'une montagne, le camion blanc à l'écurie devant sa ration d'avoine, Julie et moi penchés sur un vin couleur d'ambre.

— « Savagnin », Benjamin, c'est le nom du cépage. Tu te souviendras ?

— Savagnin.

— Très bien. Un vin mythique. On l'appelle le vin de voile. Grand prince des vins du Jura. Vendanges tardives, mise en fûts de chêne avinés, tu laisses mariner six ans au moins, jusqu'à ce qu'un voile de levure se forme à la surface, d'où son nom. Et sa couleur ambrée. On l'appelle aussi le vin jaune.
— Le vin jaune...

Les noms de vins, de villes et de cépages bourdonnaient dans mon crâne. Dégustations à Salin-les-Bains, à Poligny, à Château-Chalon, à l'Étoile, à Lons-le-Saulnier, à Saint-Amour, les jus pourpres et corsés du trousseau, les rosés délicats du Poulsard, et maintenant le vin jaune du Savagnin, « grand prince des vins du Jura ».

— Alliance de noix verte, d'amande grillée, de noisette... (Noix verte, amande grillée, noisette...)

— À ne pas confondre avec le vin de paille, Benjamin, célèbre, le vin de paille, et très rare... mais nous verrons ça demain...

(C'est ça... demain... demain...)

1 tressot = un cépage de raisons noirs

complete text not available online

for purchase: available in French from amazon.ca
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